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1

La fin du monde  s’en vient

Keven essaie de se concentrer sur son exercice  de mathématiques, mais son esprit vogue  ailleurs, attiré par la fenêtre ouverte. Étudier  à la maison après avoir étudié à l’école, c’est  recommencer sans fin ce qu’il aime le moins.

À côté de lui, sa grande sœur Livia lit avec  application un texte d’histoire. Elle paraît même  y prendre plaisir, ce qui semble inexplicable  pour son jeune frère de quatorze ans. Il y a  tant de choses plus passionnantes qu’un  manuel scolaire. Comme faire du vélo, du ski,  de la planche, du kayak, du judo, du patin…

Leur mère, Valleri, arrive près d’eux en  sifflotant, signe évident de bonne humeur.

—  Vous faites quoi, les enfants ?
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Quelle question ridicule ! Elle voit bien qu’ils  travaillent, non ?

—  Laissez ça ! On fait une pause.

—  J’ai un examen d’histoire demain matin, M’man !

Valleri sourit, s’approche de sa fille, puis ferme  son livre d’un coup sec.

— Ce n’est pas grave. Demain,  tu n’iras pas à l’école.

Keven ouvre de grands yeux. Que se passe-t-il ?  Jamais leur mère ne leur a demandé de ne pas  étudier. Bien au contraire !

—  Ni les autres jours, d’ailleurs.

Livia veut protester, elle rouvre son livre à la même  page, mais sa mère lui arrache le manuel d’histoire  des mains et l’envoie promener à travers le salon.  Les deux adolescents ne l’ont jamais vue maltraiter  un ouvrage de la sorte.

— Demain, c’est un grand jour. On change  de vie. Votre père et moi, nous avons une  importante nouvelle à vous annoncer.
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Son sourire énigmatique les déstabilise.

—  Qu’est-ce que vous avez à nous dire ?

— Attendons votre père, si vous le voulez bien.  Nous devons faire ça à quatre, c’est  indispensable. Nous avons besoin  de tous vos bras pour réussir.

—  Vous vous séparez, vous aussi ?

Depuis le début de l’année, les parents de trois  amis de Livia et Keven ont divorcé sans préavis.  Ça semble être un truc à la mode. À moins qu’il y ait  un virus de la séparation qui infecte l’eau de la ville.

Valleri éclate de rire, puis reprend  aussitôt son sérieux.

— Mais non. Au contraire : Vigtor et moi, nous  ne nous sommes jamais si bien entendus.

Alors quoi ? Valleri est vraiment trop bizarre.
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Le suspense ne dure pas longtemps, car  leur père surgit en fredonnant le refrain  agaçant d’une comptine pour enfants où  il est question de sonner les matines.  Qu’est-ce qu’ils ont donc, tous les deux ?

Ont-ils gagné à la loterie ? Vont-ils annoncer le  déménagement de la famille sur une île tropicale ?

Leur père transporte de gros sacs de  magasinage pleins à craquer.

—  Et c’est parti ! lance-t-il sans plus d’explication.

— On peut enfin savoir ce qui vous arrive ?  s’énerve Livia.

Elle jette un coup d’œil inquiet à son livre qui  a atterri dans le pot d’une plante verte.

— Je nous prépare un bon chocolat chaud  et on vous raconte tout, répond Valleri.

10




[image: Graphique: Au centre, une question: Tes parents ont une annonce secrète à te faire, mais laquelle? Quatre flèches partent de cette question et pointe vers quatre rond. Dans le premier rond, il est écrit: Ta famille a gagné à la lotterie. La note suivante est reliée au premier rond: Probabilité: une chance sur près de 20 millions. Dans le deuxième rond: Tes parents veulent un hippotpotame de compagnie. La note suivante est reliée au deuxième rond: Que boit un hippopotame lorsqu'il souhaite se déshaltérer? De l'hippo-potable. Dans le troisième rond: Ton père et ta mère sont des robotos androïdes. La note suivante est reliée au troisième rond: Ton wifi est lent? C'est peut-être parce que tes parents robots sont connectés. Dans le quatrième rond: Tes parents sont des ninjas agents secrets qui travaillent pour l'agence de protection contre le braconage de zèbres. (APCBZ)]

Probabilité : une chance  sur près de  20 millions

Tes parents  veulent  un hippopotame  de compagnie.

TA famille A gagné  à la loterie.

Que boit un hippopotame  lorsqu'il souhaite  se désaltérer ? De l’hippo-potable.

Tes parents  ont une annonce  secrète à te faire, Mais laquelle ?

Tes parents sont des ninjas agents secrets qui travaillent pour l’agence de protection contre le braconnage de zèbres. (APCBZ)

Ton père et ta mère sont des robots androïdes.

ton wifi est lent ? C’est peut-être parce que tes parents robots sont connectés.
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Ça aussi, c’est une première à la maison.  Et les surprises ne font que commencer,  parce que Vigtor fait alors une chose  inattendue. Il se dirige vers le compteur  électrique et coupe l’alimentation générale.

Clac
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Le réfrigérateur vibre une dernière fois.  Les lumières s’éteignent d’un coup,  tout comme l’horloge de la cuisinière et  le voyant rouge de la télévision.

Vigtor se met à déballer le contenu des sacs  lourds qu’il traînait. Il sort d’abord une plaque  de cuisson pour le camping, puis une bouteille  de gaz, qu’il visse derrière le réchaud. Il les  pose sur la table et allume le feu, visiblement  satisfait de son installation. Keven et Livia le  regardent agir sans rien comprendre.  Leurs parents ont-ils décidé de  bivouaquer dans l’appartement ?

—  Mais qu’est-ce qui vous arrive ?

— À partir de maintenant,  nous apprenons à survivre.

—  Pour quoi faire ?

— Pour être prêts quand tout va péter, explique  Vigtor le plus sérieusement du monde.

—  Le 1er octobre, précise Valleri.
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Ils ont perdu la tête ou quoi ? Vigtor et Valleri  se taisent, conscients de l’effet qu’ils ont  produit sur leurs enfants. Cette révélation  incompréhensible a de quoi les effrayer.  Valleri remplit quatre tasses de lait fumant,  puis elle y ajoute du chocolat en poudre. Vigtor  mélange les boissons avec la même cuillère.

— Il faut économiser l’eau de vaisselle,  affirme-t-il.

Décidément ! Ça devient agaçant, leur mystère.  C’est même carrément exaspérant.

Quand les quatre sont installés avec leur chocolat  chaud, Valleri se racle la gorge pour prendre la  parole. Deux petites rides apparaissent en travers  de son front. Les deux adolescents comprennent  qu’elle ne plaisante pas. Elle sort de sa poche une  feuille remplie de notes et la déplie sur la table.
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—  La fin du monde est proche.

Elle a lâché sa phrase comme on largue une  bombe. L’effet est garanti. Keven se gratte le  cuir chevelu, troublé. Sa mère a visiblement  perdu la tête, elle qui est d’habitude plutôt  réfléchie et cartésienne. Il observe sa sœur qui  fronce les sourcils. Livia interroge Valleri :

— Proche comment, M’man ?  Une semaine ? Un an ? Ou un siècle ?

— Comme je vous l’ai dit plus tôt, ça arrivera  le 1er octobre de cette année.  Dans quelques mois, donc.  Alors, autant dire demain.

—  Mais où t’as pêché ça ?

—  Je l’ai lu sur un site Internet ultraconfidentiel.

Livia soupire bruyamment.

— Mais si c’était vrai, tout le monde le saurait !  Pourquoi toi seule serais au courant ?
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— Parce que les autorités craignent l’effet de  panique. Si la population apprend la terrible  nouvelle, ça va vite dégénérer en un immense  chaos. Les gens n’auront plus aucune limite.  Ils vont s’entretuer pour une tranche de  pain blanc. Souvenez-vous du début de la  COVID : les clients se battaient pour des  rouleaux de papier de toilette. Imaginez  si on leur annonce la fin du monde !

Elle semble sûre d’elle, son ton est persuasif.

—  C’était un site sur le dark web ? demande Keven.

— Oui, dans le genre. En tout cas, ça surviendra  précisément le 1er octobre. À cette date-là,  les planètes du système solaire vont s’aligner  comme elles ne l’ont jamais fait.  La Terre subira une force terrible et son champ  magnétique va dévier. Les astronomes de  partout dans le monde sont catégoriques.

Keven regarde sa mère, bouche bée.

Cette histoire devient alarmante.

— Ça veut dire quoi, le champ magnétique  va dévier ? demande Livia.
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Champ magnétique  terrestre normal

Pôle nord magnétique

Champ magnétique  terrestre kaboum
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2

Chaos  ou K.O. ?

Vigtor trempe son index dans le lait  et dessine un cercle sur la table.

— La Terre est une boule au centre de laquelle  se trouve un noyau de métal liquide. Vous avez  appris ça à l’école, non ? L’interaction avec la  croûte externe solide crée une force magnétique.

Valleri imite son mari et forme d’autres cercles  qu’elle place à la queue leu leu.

— Toutes les planètes possèdent leur champ  magnétique. En s’alignant le 1er octobre,  elles déclencheront une mégadécharge qui bousculera l’équilibre mondial.

Vigtor place une grosse boussole en métal kaki  à plat sur la table. L’aiguille vibre, oscille de droite  à gauche, puis s’immobilise. L’extrémité rouge  pointe vers l’intérieur de leur appartement.
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— À cause de la décharge produite par la  configuration cosmique du 1er octobre,  le pôle magnétique ne sera plus le pôle Nord,  mais nous ne savons pas où il se déplacera.  C’est impossible à calculer. Tout ce que  l’on prévoit avec certitude, c’est que notre  chère Terre perdra le nord. Littéralement.

— Alors, on va tous mourir ? demande  à son tour Keven, à deux doigts de la  panique évoquée plus tôt par sa mère.

Vigtor et Valleri lui adressent  un sourire réconfortant.

—  Non, parce que nous, nous serons prêts.

— Ça va secouer, il y aura des dégâts.  La population s’affolera, mais pas nous.

— Parce que nous serons prêts ?  demande Livia, méfiante.

Vigtor et Valleri hochent la tête, l’air grave.

—  Mais comment ?
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— À partir de maintenant, nous sommes tous  les quatre des survivalistes. Nous allons  nous organiser, nous entraîner, stocker de la  nourriture, transformer notre logement, pour être  en mesure de manger et de vivre en sécurité  quand plus rien ne fonctionnera, explique Vigtor.

Il parle calmement. On voit qu’il a prévu le coup.  Il veut rassurer ses enfants. Mais ceux-ci savent  que leur père est tout sauf un homme débrouillard  et bricoleur. Il ne peut pas planter un clou sans se  blesser ni changer une ampoule sans s’électrocuter.  Leur mère est à peine mieux : elle sait cuisiner  des biscuits maison et arroser ses cactus.

—  Nous survivrons dans le chaos, précise Valleri.

Keven, pas vraiment rassuré par les déclarations  de ses parents, accuse le coup.

— Le K.O. ? demande-t-il en faisant  mine de s’écrouler au sol.

— Pas pour nous, mon amour, s’empresse  de répondre sa mère.
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Livia les observe, l’air sceptique.

—  C’est pour ça qu’on n’ira pas à l’école demain ?

— Exact. On a un énorme boulot à faire ici. Il faut  qu’on s’y mette tous sans perdre une seconde !

Vigtor fouille à nouveau dans un de ses sacs  et en extirpe un gros livre, l’air triomphant :

—  Tout est là !
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L’ouvrage s’intitule Survivalisme 101. Keven le  feuillette et y découvre une série de plans pour  construire soi-même des cabanes en tôle et  des canots en écorce, des jardins suspendus,  des poulaillers et d’autres structures étranges.  On y voit des rennes tirer une remorque. On  y apprend comment fabriquer des raquettes  en babiche, aiguiser une hache et tricoter un  chandail de laine. Ça a l’air très chouette.

— Mais qu’est-ce qu’on va faire avec toute  la nourriture qui est dans le congélateur ?  demande Livia. On va la perdre. Pourquoi  ne pas rebrancher l’électricité pendant que  ce n’est pas encore la fin du monde ?

Vigtor et Valleri changent d’expression, soudain  sévères et menaçants. Ils pointent du doigt leur fille.

— Nous devons cultiver notre autonomie au plus  tôt. Plus nous retarderons notre préparation  et plus le danger augmentera.

On mangera en priorité tout ce qui dégèlera.
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— Il faut désapprendre le confort pour  s’endurcir. Le choc sera ainsi moins pénible  pour nous en octobre. Beaucoup moins.

—  Et ce n’est pas tout…

Valleri baisse la voix et penche la tête,  l’air conspirationniste :

— À partir de maintenant, plus d’Internet, plus de  cellulaires, plus aucune communication avec les  autres. Si quelqu’un apprend qu’on se prépare  au chaos, il voudra tout nous voler. Alors motus !

Livia lève les yeux au ciel, incapable  d’imaginer sa vie déconnectée.

— On va vraiment vivre sans wifi,  comme au Moyen Âge ?

— Il le faut, ma fille ! Parce que nous sommes  encore peu sur Terre à savoir  la date de l’échéance fatale du 1er octobre,  mais l’information risque de se propager  comme une traînée de poudre.

—  Oui, mais…
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— Quand tout le monde sera mort de faim,  sauf nous, tu nous remercieras,  lance Valleri avec fierté.

Keven se dit que leur nouvelle vie s’annonce plutôt  amusante. Première bonne indication : il n’ira pas  à l’école demain. Deuxième point positif : ils vont  bricoler toute la journée. Il y a pire dans la vie.

—  Vive la catastrophe ! Vive les survivalistes !

Livia lève la main pour prendre la parole :

— Est-ce que je peux quand même envoyer  un dernier message pour avertir mes amies  que je vais disparaître ? Parce qu’on s’écrit  cent fois par jour, alors si j’arrête sans les  prévenir, elles vont me croire morte ou  kidnappée, et la police va débarquer ici  dans l’heure qui suit, je vous le garantis.

— On y a pensé. Tu vas leur écrire ce soir  et expliquer que tu as décidé de prendre  une longue pause des médias sociaux  pour te concentrer sur tes études.
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—  Elles vont rire de moi !

— Tu ne leur répondras pas. Tu envoies  ton message à tous tes contacts,  et tu te déconnectes juste après.

Livia pâlit. Comment va-t-elle pouvoir  vivre sans notifications ?

— Allez, fais-le pour nous quatre ;  tu ne le regretteras pas, insiste son père.

C’est tout un contrat, mais Livia n’a pas le choix.  Elle est curieuse, elle aussi, de découvrir  de quoi auront l’air les prochains jours. Dans le pire  des cas, ça lui fera de bons souvenirs  à raconter dans ses futures stories —  si Internet existe encore dans l’avenir.
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Aujourd'hui, tu te moques de moi.

Mouahaaha

Bientôt,  je me moquerai de toi.
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No.1 Comment extraire  une écharde

Une écharde plantée dans la  main est difficile à retirer. Une bonne façon de l’extraire  est de bien remplir une bouteille  à grand goulot d’eau chaude et  de l’apposer fermement sur la  surface affectée. La vapeur d,eau  va ramollir les chairs, et La  succion devrait retirer le corps  étranger. SLUUUUUUUUURP !

Survivalisme 101

Jamais Trop Préparé
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3

L’apocalypse n’a jamais été aussi proche

Tôt le lendemain matin, Keven est réveillé par  de violents coups de marteau. Quelqu’un frappe  à répétition sur du métal. L’adolescent se lève en  vitesse et rejoint son père. Celui-ci se débat avec  des supports en acier, qu’il tente d’installer sur la  rambarde du balcon. Un grand panneau solaire  a été déballé et attend d’être mis en place.

Vigtor lance un clin d’œil à son fils. Il est en  sueur et son chandail lui colle à la peau, pourtant  il a l’air heureux. Il saisit un tournevis et s’en  sert pour essayer de passer une des pattes  de fixation entre les barreaux, mais ça coince.  Il appuie de tout son poids sur le manche de  l’outil et la patte d’assemblage lui échappe,  tombant dans le vide. Sa main est en sang.

—  On apprend en cassant des œufs, pas vrai ?
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Il ne semble pas agacé par cet incident,  au contraire. Vigtor ne va quand même pas se  laisser abattre par un bout de métal plus fort  que lui ! Il sort de sa poche un mouchoir en tissu  pour en couvrir la plaie. Puis il va chercher un  rouleau de fil de fer et en coupe un long bout.

— Il faut l’orienter plein sud, pour avoir  le maximum d’ensoleillement toute la  journée, dit-il en désignant le panneau.

Livia les a rejoints et secoue la tête d’un air  découragé. Elle tourne les talons, et Keven  l’entend qui dévale les escaliers. Sa sœur  abandonne déjà le navire, avant qu’il coule ?  Mais la famille a besoin de toutes ses forces,  Valleri l’a précisé la veille. Leur survie commence mal.

Keven aide son père à soulever le lourd  panneau solaire. Ils le déposent sur la rampe,  où Vigtor l’immobilise tant bien que mal et  l’attache avec le fil de fer. Ça ne tient vraiment  pas fort. Ça branle même beaucoup trop.

—  Poussez-vous et laissez-moi faire !
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Livia est revenue avec la patte de fixation  tombée dans la rue. Elle attrape une clé à  tube dans la boîte à outils, puis serre quelques  boulons et règle le système. En dix minutes,  le panneau ne bouge plus d’un millimètre.

— Où est-ce que t’as appris à bricoler comme ça ?  lui demande son père, épaté.

—  Au camp de vacances, l’été dernier.

—  Je croyais que tu avais fait de l’équitation ?!

—  Pas que.

Vigtor semble surpris, mais heureux. Il lui présente  le câble qui est relié au panneau solaire.

—  Penses-tu savoir quoi faire avec ça aussi ?

Livia soupire, puis ouvre le manuel d’instruction  et le lit avec attention. Elle raccorde le capteur  à un gros boîtier sombre, dans lequel elle  branche une lampe baladeuse. Ça fonctionne.

—  Et la lumière fut !

—  Nous sommes autonomes !
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Vigtor embrasse sa fille, les larmes aux yeux.  Keven regarde sa sœur, fier d’elle et plutôt  rassuré. Il y en a au moins une dans la famille  qui sait se servir de sa cervelle et d’une clé à  molette. Sans Livia, Vigtor serait encore en  train de se débattre avec un fil de fer agressif  et il se serait sûrement perforé l’autre main.

— J’ai besoin de votre aide tout de suite !  crie à cet instant Valleri.

Ils se rendent à la cuisine où le réfrigérateur  a coulé durant la nuit. L’eau se répand sur les  dalles et menace d’atteindre le bas du mur,  direction la voisine du dessous. Valleri distribue  des linges à chacun, puis ils se mettent à  quatre pattes pour éponger les dégâts.

—  Je vous l’avais dit, râle Livia.

—  Ouais, pis ?

Livia prend sa face exaspérée.

Survivre avec ces trois-là ne sera pas de tout repos.
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Après une demi-heure, la marée est asséchée.  Keven ouvre la porte du frigo et l’odeur qui  s’en dégage est tout sauf appétissante.

—  Ouach ! C’est tout ce qui reste pour le déjeuner ?

— Il faudrait finir le bacon avant qu’il pourrisse,  répond Valleri.

—  On le mange cru ?

— Mais non ! La viande pas cuite, on en  mangera juste quand on n’ aura plus que  ça pour ne pas mourir de faim, après le  1er octobre. En attendant, on fait griller  le bacon avec des petites patates.

—  Je m’en occupe !

Keven installe une poêle à frire sur la cuisinière  portative et prépare le repas. Il aime ça. C’est  comme des vacances en ville. Ça sent super  bon. Les parents ont raison : on peut très bien  survivre avec pas grand-chose. C’est juste  une question d’équipement et d’habitude.

33




[image: Affiche intitulée Comment survivre à la fin du monde, illustrant comment fabriquer un poêle rudimentaire. Étape 1: À l'aide d'un couteau, percez un petit trou dans une canette. Utilisez un ciseau costaud pour tronçonner la canette en deux. Étape 2: Prenez une boîte de conserve vide, puis percez un trou pour insérer la canette. Découpez les languettes sur le haut de la boîte de conserve et repliez-les. Étape 3: Assemblez les deux éléments. Utilisez du petit bois pour alimenter votre unité de cuisson. Vous n'avez plus d'allumettes? Consultez le truc « faire du feu avec un élastique de bobette ».]

Comment survivre à la fin du monde

Truc

Construire  un poêle

À L’aide d’un couteau,  percez un petit trou  dans une canette. Utilisez  un ciseau costaud pour  tronçonner la canette  en deux.

Prenez une boîte de conserve vide, puis percez un trou pour insérer la canette. Découpez des languettes sur le haut de la boîte de conserve et repliez-les.

Assemblez les deux éléments. utilisez  du petit bois pour alimenter votre unité  de cuisson.Vous n’avez Plus d’allumettes ?  consultez le truc « faire du feu avec  un Élastique de bobette »




[image: ]

— Combien de temps devra-t-on tenir sans  l’aide de personne ? demande Livia.

— Il faudrait qu’on soit complètement autonomes  au moins six mois, répond Vigtor.  Pour passer au travers de l’hiver.

— Et ça prend combien de bonbonnes de gaz  pour cuisiner pendant tout ce temps ?

Vigtor et Valleri se dévisagent. Ils n’y ont pas pensé.

—  Et pour l’eau potable, comment on fera ?

—  Ah, ça, j’ai prévu ! Ça va vous plaire.

Livia fronce les sourcils, soudain inquiète.

Avec Vigtor, il y a en effet de quoi craindre le pire.

— Qu’est-ce que c’est, P’pa ? Je peux  savoir, avant qu’il soit trop tard ?
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Chaque kit  de survie devrait inclure un brin D’humour

Comment appelle-t-on un mouton qui n’a pas de pattes ? Un nuage.

Pince sans-rire
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4

Palan  pas lent

Leur père ouvre Survivalisme 101 à une page  où une facture d’épicerie sert de signet.  Il parcourt le texte en hochant la tête.  Les trois autres l’observent avec appréhension.

—  Palan, se contente-t-il de lire.

—  Pas lent ? Tu veux dire rapide ? demande Keven.

— Non, un palan : appareil de levage muni d’un  mécanisme démultiplicateur qui permet de  soulever et de déplacer de fortes charges  avec un effort moteur relativement faible.  Pour les petits poids, on utilisera une simple  poulie, mais pour le lourd, le palan s’impose.

—  Comment ça marche ?

— En fait, un palan est constitué de deux  groupes de poulies. Le premier est fixé en  haut et le second en bas. Une corde relie  ce qu’on appelle les deux moufles.
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Comment survivre à la fin du monde

Truc

Comprendre Le palan

Le palan multiplie ta force et te permet de soulever des charges très importantes.

œil

Poulie double

Poulie simple

Trois brins

Ringot

Croc

Ce Kit de palan à 3 brins inclut les poulies,  la corde et le croc. zèbre non compris.
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Nous installerons notre palan sur le balcon  pour hisser nos affaires sans avoir besoin  d’un monte-charge ou d’un ascenseur. Donc,  sans électricité, avec la seule énergie de…

—  De quoi ? demande Keven.

—  De tes bras !

Ils se penchent sur le plan imprimé à la page palan.  On y voit une grosse poutre équipée d’un crochet  et de deux poulies. Ça ne semble pas si compliqué.

— Tout le matériel est dans la camionnette.  On y va !

— Attendez ! s’écrie Valleri. La leçon n’est pas finie.  Ce n’est pas parce que vous n’allez pas à l’école  que vous ne devez rien apprendre non plus.

Keven lève les yeux au plafond. C’était  trop beau. Il faut encore qu’ils étudient  des trucs qui ne servent à rien.

—  Qui a inventé le palan ?

—  Le docteur Palland ? tente Livia.

—  Le professeur Paul Lanh ? ajoute Keven.
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— Bien essayé, mais le palan a plutôt été mis  au point par Archimède, un Grec qui a vécu  plus de 200 ans avant Jésus-Christ.  C’est important de le savoir.

Keven ne comprend pas pourquoi c’est si vital  de connaître ça. Il ignore qui a inventé les  yogourts et il en mange pourtant tous les jours.

Après ce bref intermède culturel, ils descendent  chercher les différents éléments de l’appareil  dans le véhicule. C’est lourd, et les deux étages  à monter leur ôtent l’envie de parler. Après deux  voyages, tout est sur le plancher du salon. Livia  étudie les indications du fabricant et dicte à chacun  quoi faire. Personne ne conteste son autorité.

Deux heures plus tard, le palan est opérationnel.  Une longue corde atteint le sol, à laquelle  on peut fixer ce qu’on veut. L’extrémité  est enroulée dans la poulie, elle-même  solidement ancrée dans une poutre que Vigtor  a récupérée sur un chantier abandonné.
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— Qu’est-ce qu’on pourrait transporter pour le tester ?  demande Keven, trop impatient de l’essayer.

—  Veux-tu descendre par là ? suggère sa sœur.

—  Euh… non.

Les quatre rient de bon cœur.

— On va monter notre réservoir d’eau, dit Vigtor.  Dorénavant, nous utiliserons l’eau de pluie  que nous récupérerons dans un baril.

—  Qu’est-ce qu’on fera s’il ne pleut pas ?

— Il pleut régulièrement ici ! On n’habite pas dans  le Sahara. On stockera l’eau pour les jours de  sécheresse et on évitera de la gaspiller.

Ils hissent un gros baril orange, et le palan  s’avère très efficace. Malgré son poids, on peut  déplacer le réservoir sans trop d’efforts.

—  Archimède était archi-ingénieux, souligne Keven.

Ils installent le tonneau sur le balcon,  puis courbent l’extrémité de la gouttière  de façon à ce que l’eau s’y écoule.
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— Voilà, il n’y a plus qu’à attendre  la prochaine averse, conclut Valleri.

— Et tout de suite, là, comment on se  lave ? Vous avez aussi coupé l’eau  courante ? s’inquiète Livia.

Ils sont sales, les mains pleines de graisse,  la figure tachée de boue, les cheveux collants  et de la sueur séchée sur tout le corps.

Les parents les examinent, puis se dévisagent,  comme s’ils avaient oublié ce détail.

— Exceptionnellement, vous pouvez prendre  une douche aujourd’hui, mais c’est la  dernière ! La météo annonce de la pluie  cette nuit, alors dès demain, on se  débarbouille à la main ! décrète Valleri.

— Ça va être long, la fin du monde, râle Livia en se  dirigeant vers la salle de bain au bout du couloir.

— Puis ça ne sentira pas bon ! ajoute Keven  qui se bouche le nez avec deux doigts.

En vérité, il se réjouit de ne plus être obligé  de prendre une douche quotidienne.

Trop d’hygiène, ça finit par user la peau.
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5

Quatre pattes  supplémentaires

Les semaines suivantes, la vie s’organise vite  chez les nouveaux survivalistes. Il n’y a pas  un seul jour de repos, mais chacun  semble y trouver son compte.

— On va commencer par gagner de la place  en se débarrassant de tout ce qui est inutile,  lance Valleri.

—  Comme quoi ?

—  Suivez-moi.

La mère se dirige vers la cuisine où elle désigne  le poêle, le réfrigérateur, le grille-pain  et le micro-ondes.

—  Ça, ça, ça et ça : dehors !

Ils vont ensuite dans le salon où la chaîne  stéréo et la télévision sont aussi pointées.

—  On en fait quoi ?

—  Direction la scrap !
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Keven commence par un appareil léger. Il accroche solidement au bout de la corde la lampe sur pied de l’entrée. Puis il la descend lentement sur le trottoir à l’aide de la poulie fixée au plafond. Tout se passe bien, parce que le poids l’entraîne vers le bas. Après avoir éliminé tous les petits encombrants, c’est au tour de la machine à laver de disparaître. Vigtor aide son fils à bien l’attacher, et ils se mettent à deux pour effectuer la manœuvre, grâce au palan cette fois. La laveuse pèse tellement lourd qu’ils ont du mal à freiner sa descente. Soudain, la corde leur file entre les mains et l’appareil se fracasse sur le trottoir, trois étages plus bas.

Z Z Z Z
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Z Z Z Z

Pataon

Kling

Kling

KABOUM
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Keven se précipite à la rambarde du balcon,  se penche pour constater les dégâts et surtout  pour s’assurer qu’aucun piéton n’a été écrasé.

—  Fiou ! Personne ne passait par là !

— Mouais, mais il va falloir être plus  prudents à l’avenir. Quelqu’un doit rester  en bas pour empêcher les gens de  circuler quand on opère du lourd.

Ils poursuivent la manœuvre et, deux jours plus  tard, il n’y a plus une seule plinthe électrique ni  machine à café chez eux. Dans le vide créé, ils  commencent à stocker des provisions. D’énormes  boîtes de conserve s’entassent le long des murs  jusqu’au plafond, ainsi que d’imposants sacs de  riz, de farine, de pâtes et de légumes secs. Les  bonbonnes de gaz et les bidons d’eau potable  occupent aussi un large espace dans le logement.

L’appartement est vaste et bien éclairé, avec  ses grandes ouvertures et ses nombreux puits  de lumière. Ils aménagent un potager intérieur
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dans des bacs en bois qui serpentent dans le  double salon et le long de toutes les fenêtres.

La végétation prend de plus en plus de  place. La verdure les entoure, vivante et  nourricière, rassurante. Keven a hâte de  pouvoir croquer dans leurs futurs légumes.

— On doit aussi devenir autosuffisants  pour les semences. Dorénavant, on ne  jette plus une seule graine de citrouille,  ni aucun noyau, ni aucun pépin. On va  les sécher, les trier et les conserver dans  des bocaux de verre. L’avenir appartient à  ceux qui n’ont pas besoin des autres.

Valleri se révèle une formidable jardinière.

—  Elle a le pouce vert, remarque Vigtor avec fierté.

Keven a vérifié et les doigts de sa mère sont surtout  devenus bruns à force de fouiller dans le compost.  Les pieds de tomates et les haricots grimpent  le long de fils suspendus. Sur la terre noire, les
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laitues, concombres et autres radis grossissent  à vue d’œil. Toute la famille va bientôt se régaler  de crudités cultivées sans produits chimiques. Une clochette tinte, signe que quelqu’un veut  qu’on hisse quelque chose par le balcon.  Keven s’y précipite. À force de déplacer des  victuailles et de l’équipement, ses biceps ont  triplé de volume. Il se prend pour Tarzan.

—  Vas-y, Archi, va chercher !

L’adolescent a ainsi baptisé le palan en  hommage à son lointain inventeur, Archimède.  Il fait descendre la corde dans la rue et, au  signal suivant, il commence à remonter la  livraison. Valleri était partie depuis le matin  sans leur dire ce qu’elle allait rapporter.

Ça ne pèse pas trop lourd. Le garçon a connu  pire quand Vigtor a décidé d’installer d’immenses  panneaux muraux pour y accrocher tous les outils  qu’il a achetés, en respectant les recommandations  de Survivalisme 101. Livia est ravie de pouvoir  travailler avec du matériel de qualité.
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Lorsque le désastre

Frappe LE VRAI survivaliste survit

Et le reste  de la population disparaît

Oupelaye !
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La corde semble remuer toute seule. Comme si  quelqu’un l’agitait. Valleri surgit près de Keven,  essoufflée d’avoir grimpé les escaliers trop vite.

— Qu’est-ce qu’il y a là-dedans ? demande  Keven. On dirait que c’est vivant.

Sa mère sourit mystérieusement.

Vigtor et Livia s’approchent, intrigués. Vigtor porte  un bandage à l’épaule, parce qu’il s’est encore  blessé en voulant fabriquer une étagère avec le  bois arraché à une palette trouvée dans une ruelle.

Keven remonte l’étonnant colis jusqu’à leur hauteur.  Il enroule la corde pour l’empêcher de redescendre.  Une grande caisse se balance dans les airs.  Livia la décroche et la pose au milieu d’eux.

—  Je peux l’ouvrir ?

—  Vas-y doucement. C’est fragile.

Livia soulève un panneau servant de  porte et attend. Une crête apparaît, puis
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toute la tête de l’animal, et enfin son  corps couvert de plumes caramel.

—  Je vous présente Lili.

La poule avance, craintive, agitant le cou avec  des mouvements saccadés, plutôt comiques.

Une deuxième la suit, au plumage blanc.

—  Elle, c’est Lulu.

— Qu’est-ce qu’on va faire avec  ça ? demande Keven.

— Nous allons enfin manger des œufs  frais et toutes les bonnes protéines  qui vont avec, répond Valleri.

Elle jette aux volatiles des petits morceaux  de pain dur qu’ils s’empressent de picorer.

— On a le droit d’avoir des poules dans  un appartement ? s’inquiète Livia.

— Pour survivre, nous nous donnons le droit  de faire ce que nous voulons, répond Vigtor.  C’est même notre devoir de parents pour  vous garantir une saine alimentation.
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Il est toujours extrêmement sérieux quand il  se lance dans la défense de leur nouveau mode  de vie. Personne ne les a encore empêchés de  s’installer de la sorte. L’école a tenté quelques  fois de joindre Vigtor et Valleri. Le directeur  s’est même déplacé et ils lui ont annoncé  qu’ils s’occupaient désormais eux-mêmes  des études de leurs enfants, à la maison. Lili et Lulu se mettent à explorer le salon, donnant  des coups de bec à tout ce qui les intrigue.
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Keven trouve ça vraiment drôle, jusqu’à ce qu’il  s’aperçoive que les deux poules sèment des  cacas verts en avançant. Il y en a déjà plusieurs  qui marquent leurs déplacements sur le tapis.

— Ouach, on va marcher dans leur merde  toute la journée ! s’écrie Livia, dégoûtée.

— Mais non, je ramasserai leurs crottes.  C’est un excellent engrais. Les tomates adorent  ça, la rassure Valleri. Lili et Lulu auront leur  espace de liberté surveillée dans la pièce du  fond. Je mettrai du bran de scie sur le plancher.
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Elle a presque tout prévu.

— Pas de cocorico pour nous réveiller le  matin ? fait Keven en plaçant sa main  droite sur sa tête, en forme de crête.

Sa mère rigole.

— Non, pas la peine. On va s’épargner ça. Puis les  coqs mangent trop pour ce qu’ils rapportent.

— C’est quoi la prochaine étape ? Je dois fabriquer  des clapiers pour les lapins ? demande Livia,   qui se voit déjà cisailler les fils de fer d’un  grillage et scier des planches de pin.

Vigtor hoche la tête, toujours aussi sérieux.

— J’y ai pensé, mais on va plutôt commencer par  chasser pour se nourrir de viande fraîche.
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6

Chasse-galerie

Cette fois, même Valleri ouvre de grands yeux  à cette annonce. Vigtor ne semble pas  l’avoir prévenue de son idée.  Il poursuit son raisonnement :

— Je ne veux pas d’armes à feu chez nous.  C’est inutile et ça finit toujours par des  accidents. Par contre, il est temps que nous  apprenions à nous servir d’arcs.  Le 1er octobre approche à grands pas et  nous devons accélérer nos préparatifs.

Il ouvre lentement Survivalisme 101 à la  page archerie et pointe les images d’un air  solennel. Valleri et Livia ont plutôt envie de  rire. Keven se penche sur les trois schémas  qui illustrent la façon de fabriquer des flèches :  avec des pointes en fer, en os ou en verre.
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— Pour les ailerons, les plumes de Lulu  ou de Lili seront parfaites.

—  Pauvres bêtes, fait Valleri.

— Mais que veux-tu chasser en ville ?  Des pigeons ? demande Livia, la mine dégoûtée.  Je préfère devenir végétarienne plutôt que de  tuer des rats pour les faire cuire en brochettes.

— Pour l’instant, on va juste s’entraîner au tir.  Quand la terre aura basculé, les animaux  sauvages reprendront leurs droits sur tout le  territoire. Il n’y aura plus de différence entre  la ville et la campagne. Ce sera partout la  grande nature libre, avec du gibier à profusion.  Et seuls les plus aguerris s’en sortiront.

Keven s’imagine déjà en chasseur,  traquant les lièvres dans le parc  La Fontaine ou sur le mont Royal.

— Mais où est-ce que tu veux jouer à l’arc ?  s’inquiète Valleri. Notre couloir est-il assez  long ? C’est dangereux, quand même !

56




[image: Affiche intitulée « Comment survivre à la fin du monde », illustrant comment construire un arc. Étape 1: Vous aurez besoin d'une section de tube en pvc, d'une corde et d'un canif suisse. Étape 2: Découpez le tube à la bonne longueur et façonnez ses extrémités pour y accrocher la corde. Étape 3: Tendez la corde sur l'arc et... voilà! Vous pouvez ajouter un peu de ruban au centre du tube pour améliorer la prise en main.]

Comment survivre à la fin du monde

Truc

construire  un arc

VOUS AUREZ besoin d’une section de tube en pvc, d’une corde et d’un canif suisse.

Découpez le tube à la bonne longueur et façonnez ses extrémités pour y accrocher la corde.

Tendez la corde sur l’arc et... voilà ! vous pouvez ajouter un peu de ruban au centre du tube pour améliorer la prise en main.
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Vigtor redresse la tête et, du menton,  pointe la porte-fenêtre.

— Je vais installer une cible de l’autre  côté de la rue et nous décocherons  nos flèches depuis le balcon.

Livia s’apprête à répliquer, lorsqu’on entend  des coups frappés à la porte. Vigtor, Valleri,  Livia et Keven se taisent aussitôt.

Les quatre se dirigent avec prudence vers  l’entrée. Valleri ouvre la porte, affichant son plus  beau sourire. Elle a encore les mains pleines  de terre, des traces de gras sur son pantalon  et les cheveux dans un désordre qui n’a rien  d’esthétique. Une petite dame se tient sur le palier.

— Je suis Mamita, votre nouvelle voisine  du dessous depuis un mois. On n’a pas  eu le temps de faire connaissance.
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Elle se tord le cou pour tenter de voir  à l’intérieur de l’appartement.

— Bonjour Mamita, moi c’est Valleri. Voici mon  mari Vigtor et nos deux enfants, Livia et Keven.

— Livia, c’est un drôle de nom !  Vous sortez d’où ? D’un autre pays! 

—  Non, nous sommes survivalistes.

—  Pour moi, c’est la même chose !

Mamita brandit une tablette électronique  et leur montre une photo. On y voit un  chargement de sacs de nourriture qui  se balance au bout de la corde d’Archi.

— Ça fait un mois que je regarde passer toutes  sortes d’affaires devant ma fenêtre. C’est quoi,  ce trafic ? Vous faites de la contrebande ?

Elle parle vite et fort, avec une voix aiguë.

—  J’ai les preuves : j’ai tout photographié !

— Nous ne faisons rien de mal. Nous nous  préparons juste pour la fin du monde, explique  Vigtor sur son ton de professeur agaçant.
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—  La quoi ?

— L’apocalypse. C’est pour bientôt, vous savez,  quand la Terre vivra un « bris de normalité »,  continue-t-il. Nous, nous serons prêts.

Les quatre hochent la tête, trop heureux d’annoncer  cette effroyable nouvelle à une naïve Terrienne.

—  Vous êtes une famille de fous ou quoi ?

Mamita les dévisage avec méfiance. Leurs  vêtements sales et usés, leurs figures  luisantes, leurs accoutrements étranges,  leurs ceintures où pendent des outils et des  couteaux : elle n’a jamais vu ça avant. Encore  moins juste au-dessus de chez elle !

Livia tente de la rassurer :

— Nous sommes une famille équilibrée,  pacifiste et autonome.

— Alors, pourquoi ne montez-vous pas les escaliers  comme tout le monde, avec votre magasinage ?
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[image: Affiche avec un dessin d'un survivaliste, vu de profil, complètement équipé incluant un masque à gaz. En dessous, il est écrit: Tu peux me traiter de paranoïaque. Je te traite de mal informé!]

Tu peux me traiter de paranoïaque

Je te traite de mal informé!
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Valleri s’apprête à lui répondre, lorsque  Lili se faufile entre ses jambes et se met  à picosser les orteils de Mamita.

—  Mais c’est quoi, ça ? Oh, oh… Oh là là !

Mamita effectue aussitôt un demi-tour et se  sauve en levant les pieds très hauts, comme  si elle avait peur de se faire piquer par un  serpent à sonnette. Keven attrape Lili avant  qu’elle suive la voisine jusque chez elle. Ils referment la porte et éclatent de rire.

—  Bravo Lili ! T’es une bonne poule de garde.

Valleri, soudain redevenue sérieuse,  se tourne vers son mari :

—  Penses-tu que Mamita va appeler la police ?

— Et alors ? Nous ne faisons rien de mal ni d’illégal !  Quand il n’y aura plus rien à acheter dans les  magasins, elle comprendra qu’on avait raison.
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[image: Illustration d'une poule armée d'un lance-pierres. Il est écrit autour: Danger. Attention à la poule. Notre poule de garde est armée et refuse de prendre ses médicaments.]

— À ce moment-là, si elle nous demande  de l’aider parce qu’elle meurt de faim,  on fera quoi ? lance Livia.

— On avisera en temps utile, répond  Vigtor d’un ton inquiétant.

DANGER

Attention à la poule

Notre poule de garde  est armée et refuse  de prendre  SES Médicaments.
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[image: Petite capsule extraite du livre Survivalisme 101. No. 2: Comment allumer une allumette par grand vent. La difficulté d’allumage d’une allumette par grand vent peut facilement être résolue en découpant de petites arêtes dans le manche de l’allumette en direction de l’extrémité en phosphore. Cette modification augmentera l’intensité du feu. Votre flamme résistera mieux au vent.]

 No.2 Comment allumer  une allumette par grand vent

La difficulté d’allumage d’une  allumette par grand vent peut  facilement être résolue EN  DÉCOUPANT de petites ARÊTES  dans le manche de l’allumette  en direction de l’extrémité en  phosphore. Cette modification  augmentera l’intensité du feu. VOtre flamme résistera mieux au vent.

Survivalisme 101

Jamais Trop préparé
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7

La catastrophe en musique

Chaque jour apporte son lot de nouveautés, pas  toujours bien accueillies par tous les membres de  la famille. Vigtor est le champion des surprises :

—  Il n’y a pas que le travail, dans la vie !

Personne ne commente sa remarque,  sachant qu’il ne va pas s’arrêter là.

Il ne parle jamais pour ne rien dire.

—  Il y a aussi…

Son air mystérieux agace Livia. À quoi bon  tourner autour du pot ?

– Bon, vas-y, P’pa ! Raconte-la-nous,  ton idée géniale.

Il fouille dans un sac de toile et en sort  quatre flûtes à bec en bois.

—  Tadam !

—  Tadam quoi ? s’inquiète sa femme.
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— La musique est source de joie et d’harmonie.  Alors, nous allons apprendre à jouer de la flûte  ensemble pour organiser des petits concerts  qui nous divertiront après la fin du monde.

—  Depuis quand tu t’y connais en musique, toi ?

Vigtor ignore la question de sa fille.

— Tout est possible pour celui qui consacre  du temps à son apprentissage. Avez- vous déjà entendu parler de la règle des  10 000 heures ? Selon le psychologue  Anders Ericsson, on peut tous devenir  experts dans n’importe quel domaine si on  s’y consacre pendant 10 000 heures.

Keven ouvre de grands yeux apeurés.

— Tu veux qu’on joue de la flûte  pendant 10 000 heures ?

Valleri fait un rapide calcul mental.

— Ce qui donne 416 jours, si on joue  24 heures sur 24 !
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[image: Affiche intitulée « Devenez expert avec la méthode 10000H ». Une première image qui illustre un mauvais jouer de flûte avant l'application de la méthode et une autre qui montre un flûtiste expert après avoir utilisé la méthode. Sous les deux images, il est indiqué: Avec la méthode des 10000 heures de pratique dédiée, vous pouvez, vous aussi, devenir un expert en musique, en judo, en électronique ou encore en élevage de zèbres domestiques. Allez-y à votre rythme ! L'option « J'ai tout mon temps » requiert 20 heures de pratique par semaine et prendra 9,6 ans pour maîtriser votre sujet. Cette option est populaire chez les naufragés et les prisonniers. L'option « Pas le temps de niaiser » requiert 80 heures par semaine et prendra 2,4 ans. Cette option est populaire chez les obsessifs qui n'ont pas d'amis.]

Devenez expert Avec la méthode 10 000 h !

AVANT

APRÈS

Fliouiii iiii  ouou

Avec la méthode des 10 000 heures de pratique dédiée,  vous pouvez, vous aussi, devenir un expert en musique, en judo,  en électronique ou encore en élevage de zèbres domestiques.

Allez-y à votre rythme !

Option « J’ai tout mon temps »  20 h/ semaine 4 h X 5 jours X 52 semaines 9,6ANS

Option « Pas le temps de niaiser »  80 h/ semaine 16 h X 5 jours X 52 semaines 2,4ANS

Populaire chez les naufragés / prisonniers

Populaire  chez les obsessifs qui n’ont pas d’amis
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Vigtor soupire, se sentant incompris.

— On jouera tant qu’on pourra, jusqu’à ce que ça  sonne juste, dans la limite de nos capacités.  Ce que j’essaie de vous dire, c’est que nous  sommes capables de devenir de bons musiciens,  même si aujourd’hui nous ne le sommes pas.

Ils prennent chacun une flûte et soufflent  dedans. Ça tourne vite à la cacophonie.

Vigtor intervient à nouveau :

— J’ai pensé qu’on pourrait commencer  par une mélodie facile que nous  connaissons tous : Frère Jacques.

Joignant le geste à la parole, il tente de jouer  l’air en déplaçant ses doigts sur la flûte à bec.  Les trois autres se bouchent aussitôt les  oreilles, tellement le son est atroce.

— On est obligés de faire ça ?  C’est une vraie torture !

—  Nous avons 10 000 heures pour y arriver…
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Et ils se séparent sur ces paroles qui se veulent  optimistes, emportant chacun sa flûte avec soi.

Au début, on n’entend rien en dehors des coups  de marteau de l’un et des caquètements de Lili,  qui vient de pondre son œuf quotidien dans le  poulailler. Puis, tout doucement, Keven chantonne.

–  Frè-reu Jac-queu, frè-reu Jac-queu.

Il essaie tant bien que mal de se souvenir de  la mélodie, qu’il tente ensuite de reproduire  avec son instrument, le moins fort possible.  Ça sonne abominablement faux. Il s’acharne  ainsi quelques minutes, jusqu’à ce que sa sœur  tape dans le mur pour réclamer le silence.

La journée se poursuit sans heurt, jusqu’à ce que  Valleri se risque à son tour à apprivoiser sa flûte  à bec. Elle ne cherche pas à souffler en sourdine,  y allant plutôt de sons aigus, prolongés et stridents.
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Après deux minutes seulement, l’exercice cesse  net au beau milieu du refrain : Sonnez les matines,  sonnez les matines, ding dang… Le dong final se  fait attendre. Personne n’émet de commentaires.

Une demi-heure plus tard, c’est au tour de Vigtor  de se lancer. Au début, ça sonne presque juste.  Il s’applique, joue très lentement, note après note.  Puis il s’enhardit, accélérant le tempo et multipliant  les couacs. Bientôt, il joue trop vite, trop mal, trop  irritant. Il s’arrête à la fin d’un refrain et marmonne  sans que l’on comprenne ce qu’il baragouine.

Les trois qui se sont risqués à jouer attendent  maintenant que Livia ose enfin faire résonner  le son de sa flûte, mais rien ne se produit. Ils  l’écoutent plutôt fredonner une chanson en anglais,  encore et encore. Elle chante assez juste.

Lorsqu’ils se retrouvent à l’heure du souper,  Livia est la seule sans sa flûte. Elle parle de  ses dernières installations dans la pièce percée
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de puits de lumière, où des miroirs permettent  de doubler l’ensoleillement des plantes. Ils dévorent un plat de pâtes, affamés comme  d’habitude après leur journée bien occupée.

À la fin du repas, Livia invite les autres à la suivre.

— J’ai un truc à vous montrer. Vous savez que  les plantes aiment la musique, non ?

—  Oui, il paraît…

— Alors j’ai trouvé comment les encourager  à grandir.

Vigtor fronce les sourcils. Il a compris  que sa fille ne jouerait pas de l’instrument  à vent, mais qu’en a-t-elle fait ?

La réponse se tient bien droite devant lui : la flûte  est enfoncée dans la terre et sert désormais  de tuteur à un plant de pois mange-tout.

— Je me suis inspirée de l’histoire de  Jack et du haricot magique…

—  Trop bonne idée !
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Keven imite sa sœur et plante à son tour sa flûte  dans un pot, aussitôt suivi par sa mère. Vigtor  soupire, puis se résout à faire de même.

— Maintenant, puisqu’on ne peut pas survivre sans  musique, j’ai branché mon iPhone sur la pile  de notre capteur solaire, et voici le résultat.

Elle presse sur le bouton Marche et Frère  Jacques jaillit d’un petit haut-parleur dissimulé  dans la verdure. C’est une version chantée  en coréen sur un tempo techno sautillant,  déjanté et guilleret. Keven se met à danser  en exécutant des mouvements robotiques.

— La musique est source de joie, c’est vrai,  P’pa. Regarde-moi : je suis joyeux !

Vigtor approuve, vaincu par l’évidence.

— Mais où as-tu trouvé cette version,  sans Internet ?

— Je me suis souvenue que je l’avais téléchargée  il y a très longtemps, pour un exposé  en classe que je n’ai jamais fait.
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— Et ton téléphone n’est pas énergivore ?  Nous sommes limités, tu le sais, et…

Livia lui coupe la parole :

— Ne t’inquiète pas, P’pa. C’est de la très  basse consommation. Et ce qu’on perd d’un  côté, on le gagne en force positive pour  nous, non ? On ne va pas non plus écouter  de la musique pendant 10 000 heures…

Son clin d’œil stoppe net la réaction frustrée  de son père. C’est ainsi que la tentative  d’apprentissage de la musique proposée par  Vigtor se termine dans un bac de légumes.
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[image: Petite capsule extraite du livre Survivalisme 101. No. 8: Comment nettoyer une bouteille. Pour nettoyer l'intérieur de votre bouteilles, insèrez un peu de sable et d'eau avant d'agiter. Le mélange récurera votre contenant. Il ne restera plus qu'à le laver et à le sécher. Vous pouvez aussi offrir la bouteille d'eau et de sable à un ami assoiffé et lui faire une farce qui craque sous la dent!]

Eau et sable

No.8 Comment nettoyer une bouteille

Pour nettoyer l’intérieur de tes  bouteilles, INSÈREZ un peu de  sable et d’eau avant d’agiter.

le mélange va récurer ton contenant. il ne restera plus  qu'à le laver et à le sécher. Vous pouvez aussi offrir LA BOUTEILLE D'EAU ET DE SABLE  À UN AMI ASSOIFFÉ et lui faire  une Farce qui craque sous la  dent !

Survivalisme 101
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8

Le Robin  des Bois du collapse

Keven sort sur le balcon avec son arc et  une douzaine de flèches. En bois et longues  de 50 centimètres, elles se terminent  par une pointe en métal qu’il a fixée avec  du fil de fer très fin. Chacune d’elles est  numérotée. Le lot présent va de 31 à 43.

Comme Vigtor l’a promis, il a suspendu une cible  en paille de l’autre côté de la rue, au centre de  l’immense mur de la maison d’en face. Au début,  les flèches qui rataient leur but se brisaient  contre les briques, et Keven a dû en fabriquer  de nouvelles. Il a ainsi gaspillé beaucoup de  projectiles, mais à force de concentration, son visou s’est grandement amélioré. Il luit faut malgré tout  tirer régulièrement pour ne pas perdre ses acquis.
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[image: Affiche intitulée Comment survivre à la fin du monde, illustrant comment fabriquer une pointe de flèche. Étape 1: Vous aurez besoin d'une cuillère en métal, d'une flamme et d'une lime. Étape 2: Chauffez la cuillère avant de l'aplatir. Découpez et aiguisez la pointe avec la lime. Étape 3: Assemblez la pointe sur le fût de la flèche. Ajoutez des plumes de poule à l'autre extrémité, et votre flèche est prête!]

Comment survivre à la fin du monde

Truc

Pointe de flèche

Vous aurez besoin d’une cuillère  en métal, d’une  flamme et d’une lime.

Chauffez la cuillère avant de l’aplatir. Découpez et aiguisez  la pointe avec  la lime.

Assemblez la pointe sur le fût de la flèche.  Ajoutez des plumes de poule à l’autre  extrémité, et votre flèche est prête !

Fût

Élastique de bobette

Pointe
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L’adolescent doit être prêt pour le jour où  ils n’auront que du gibier pour survivre,  car l’hiver suivant, le potager intérieur  ne suffira pas à nourrir quatre personnes.

Il place une flèche, tend la corde. Le bras gauche  en avant, le dos droit, il s’immobilise pour viser.  Ça aussi, il y parvient mieux maintenant qu’il  s’est musclé en actionnant chaque jour le palan.  Au début, il tirait ses flèches sans contrôle. Trop  vite, comme dans les westerns où l’on voit des  Sioux sur des chevaux en train d’attaquer les  cow-boys. Mais les guerriers au galop bandent leur  arc sans trembler, tels des archers en compétition  sur une ligne de tir aux Jeux olympiques.

Keven vise le centre de la cible. Zip !  La flèche traverse la rue en suivant une légère  courbe qui l’amène à la limite du cercle rouge.

Pas assez bon.
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Il recommence aussitôt, concentré sur sa  respiration. Autour de lui, le monde n’existe plus.  Il est seul avec lui-même. C’est la clé : inspirer  profondément, bloquer son souffle, puis, d’un  mouvement net, relâcher la corde retenue par son  index et son majeur droits pour décocher. Zap !

Pile en plein milieu.

La séquence n’a duré que 15 secondes,  qui lui ont paru une éternité.

— Wow ! Kev, t’es le Guillaume Tell  des survivalistes !

— Guillaume Tell utilisait une arbalète.  Moi, je suis plutôt la version moderne de  Katniss, de Legolas ou même de Lara Croft.

— Si tu veux. En tout cas, je ne savais pas  que tu avais fait autant de progrès. Mais  c’est vrai que je ne suis pas venue te voir  t’entraîner depuis un bout de temps.
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Les compliments exprimés par sa sœur  sont rares. Keven rougit de plaisir.

— La qualité des flèches compte pour  beaucoup dans la précision du tir.

— Ne fais pas ton modeste. Tu pourrais  atteindre le chat qui dort là-bas ?

Elle pointe du doigt le matou de Mamita, une grosse  boule de poils orange qui passe ses journées à  quémander de la nourriture chez tous les voisins.  Il se prélasse sur une galerie en plein soleil.

— Tu veux que ma flèche atteigne sa tête,  son corps ou sa queue ?

Livia reste bouche bée.

—  Tu es si bon que ça ?

— Oui, mais je suis bon tout court,  alors je vais le laisser en vie.

Livia s'assoit à côté de son frère et ils  observent la rue, animée comme d’habitude.
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— J’ai du mal à imaginer que tout ça  disparaîtra d’un seul coup…

— Et pourtant, bientôt, nous serons  les uniques survivants.

Ils se taisent, heureux de partager cet  instant. Depuis qu’ils se préparent sans  relâche pour l’apocalypse, ils n’ont pris  aucune journée de repos. Aucun répit dans la  course pour organiser leur future survie.

— Puis, Robin des Bois, est-ce que t’as peur  de ce qui va se passer le 1er octobre ?

— Oui et non. J’ai presque hâte que ça  arrive et, en même temps, je me demande  si toute cette histoire est vraie.

— Tu veux dire que Maman aurait inventé  la fin de monde ? Mais pourquoi aurait-elle  fait ça ? Ce serait stupide.

— Je sais. Je ne dis pas qu’elle l’a inventée,  non, mais ça paraît tellement irréel.

—  Et on ne peut pas en parler avec l’extérieur…
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Keven désigne les passants dans la rue,  les fenêtres des logements alentour.

— Peux-tu imaginer un monde sans plus  personne que nous et quelques autres ?

— Non, vraiment pas. J’avoue que j’aimerais  beaucoup en discuter avec mes amies,  mais je n’ose pas les alerter. Je me dis que  ça leur évite de faire des insomnies.

—  Ça empêche le chaos, aussi.

— Mais est-ce qu’on doit se sentir responsables  de ça ? C’est déjà assez lourd de se  préparer pour le cataclysme d’octobre.

— On doit suivre les instructions des  parents. Ne pas créer de désordre.  Regarde : ils sont bien comme ça.

Un homme se promène sur le trottoir en tenant  une fillette par la main. Celle-ci sautille d’un pied  à l’autre. D’où ils se trouvent, ils ne peuvent pas  l’entendre, mais on devine qu’elle chantonne.

—  Je parie qu’elle chante Frère Jacques.
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Ils éclatent de rire, se souvenant de leurs fausses  notes à la flûte, puis Keven retrouve son ton grave :

— C’est quand même chouette  tout ce qu’on a fait, non ?

Livia ne répond pas tout de suite à son frère.

Elle semble hésiter. Il insiste :

— Toi, par exemple, tu es devenue super  bonne en construction, en outillage, en  fabrication de plein de trucs. T’es bien  meilleure que Papa et Maman !

—  Oh, ça, ce n’est pas difficile.

Elle pense à toutes les maladresses et aux  blessures à répétition que Vigtor s’inflige.  Il a toujours un bandage sur un bras ou des  pansements sur les doigts, mais il ne se décourage  jamais. Comme si c’était normal de s’ouvrir la main  avec une perceuse ou de se déboîter le genou  en tentant de déplacer un tonneau. Leur père  est manifestement meilleur dans la théorie que  dans la pratique. Ils se complètent bien pour ça.
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Vigtor devient de plus en plus nerveux  aussi, au fur et à mesure qu’ils se  rapprochent de la date fatidique.

— C’est vrai que mes amies ne savent pas gérer  un système de production d’énergie solaire.

— Et les miens n’ont jamais hissé une tonne  de terre et de compost avec un palan.

De nouveau, le silence s’installe entre eux.  Livia passe son bras autour des épaules  de son petit frère.

— Si tous les autres meurent et que nous,  nous survivons, promets-moi qu’on  restera proches et positifs comme  maintenant. Et qu’on s’aimera toujours.

—  Je te le promets, Liv.

—  Moi aussi, Kev. Promis, juré, craché !

Ils crachent ensemble dans la rue.

L’idée de perdre son frère ou sa sœur ne les  avait pas effleurés jusque-là. Et pourtant,  l’apocalypse annoncée n’a jamais été si palpable.
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[image: Petite capsule extraite du livre Survivalisme 101. No. 26: Comment fabriquer un hameçon. Retirez la languette d’une canette de soda. Coupez la languette en suivant les lignes pointillées sur le schéma ci-dessus. Pliez et façonnez l’ardillon et l’œil de votre hameçon. Attachez sur une ligne et vous êtes prêt pour la pêche.]

No.26 Comment fabriquer un hameçon

Retire la languette d’une  canette de soda. Coupe  la languette en suivant  les lignes pointillées sur  le schéma ci-dessus. Plie et  façonne l’ardillon et l’œil  de ton hameçon, Attache  sur une ligne et tu es  prêt pour la pêche.

Survivalisme 101

Jamais trop préparé
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9

Parer à tous les dangers

Un mois avant la date fatidique, la tension  est grandissante dans l’appartement des  survivalistes. Vigtor a affiché une liste  de tâches à accomplir d’ici le 1er octobre.  Chacun d’eux a maintenant sa spécialité  et est responsable de ses propres activités.

Livia s’occupe de la technologie, de la quincaillerie  et de l’entretien. Elle gère les outils, les matériaux  et les problèmes utilitaires de l’habitation.

Valleri a la charge du potager, de  l’approvisionnement en nourriture,  de la santé et des poules.

Vigtor veille à l’organisation générale,  à la sécurité et à la planification. Il pense  à tout et aux détails. Si quelque chose  manque ou tourne mal, c’est sa faute.
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Quant à Keven, il s’est vu confier le palan, la  chasse au petit gibier, la collecte de l’eau de  pluie et toutes les tâches physiques. À quatorze  ans, c’est déjà beaucoup. Comme sa sœur, il doit  aussi étudier un minimum d’heures par jour.

Ce matin, Keven aurait bien aimé s’exercer au tir à  l’arc, mais sur le tableau d’affichage, une nouvelle  activité commune a été ajoutée au programme.  Vigtor doit la leur expliquer pendant le déjeuner.

Valleri remue la boisson chaude qu’elle s’est servie  dans sa tasse habituelle. Leur stock de café est fini  depuis deux semaines, le thé devient rare, alors  ils boivent des tisanes infusées à base de feuilles  séchées par Livia. Ils manquent aussi de sucre.  Elle prend une gorgée… et grimace. Trop amer.

— Pourquoi on n’aurait pas une ruche ?  Ça réglerait la question du sucré.

Livia lève les yeux au ciel.
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— Il est techniquement irréaliste d’installer une  ruche à l’intérieur. Les abeilles vont mourir  ou nous tuer. Le seul endroit possible, c’est  le balcon et il est déjà très encombré.

— Manœuvrer Archi demande de la place.  Et je n’ai pas envie de me faire  piquer, s’oppose Keven.

Ils se tournent vers Vigtor pour connaître  son opinion.

— Posséder notre propre ruche est une excellente  idée. Nous pourrions même en avoir plusieurs.  La question de leur emplacement  peut se résoudre aisément. Mamita  utilise-t-elle son balcon ?

— Mais voyons donc, nous ne pouvons  pas mettre une ruche sur le balcon  d’une vieille dame ! s’écrie Livia.

— Nous ne lui dirons pas. Nous agirons  de nuit, décrète Vigtor.
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Ses propositions deviennent de plus en plus  radicales, comme si le restant de la population  humaine était déjà mort et enterré. Valleri  avale le fond de sa tasse et hausse le ton :

— Déjà qu’elle ne nous aime pas ! Si nous squattons  son espace extérieur avec des insectes  venimeux, elle va appeler la police, alerter les  médias ou même porter plainte à la mairie.

Vigtor tente une nouvelle approche :

— On pourrait l’amadouer en lui offrant quelques- uns de nos œufs frais. Ils sont si bons !  Et c’est une rareté en ville. Dès qu’elle ne  pourra plus s’en passer, on lui proposera  en échange un accès à son balcon.

Valleri lève les yeux au ciel, puis grogne  de rage. Tout cela n’a aucun bon sens.

— On n’a déjà pas assez d’œufs pour  nous quatre ! Et Lili a commencé à  ne pondre qu’un jour sur deux…
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Vigtor n’insiste pas, mais tous savent  qu’il n’abandonnera pas si vite cette idée.  Quand il veut quelque chose, il ne lâche  jamais le morceau. Un vrai pitbull.

— Pourquoi n’avons-nous pas plutôt déménagé à  la campagne ? demande Livia. Ce serait quand  même plus facile d’y survivre qu’en ville, je  trouve. Notre rucher ne serait pas limité. On  pourrait élever un cochon, avoir une serre pour  cultiver nos légumes, faire notre sirop d’érable.

—  Pêcher et chasser, surenchérit Keven.

— On y a pensé, figurez-vous, puis on s’est dit que  tout le monde aura le même réflexe de survie.  C’est inévitable. Quand le chaos va se produire,  les survivants vont commencer par dévaliser  les supermarchés, puis ils se précipiteront à la  campagne en espérant y trouver des vaches  à traire et des moutons à griller au barbecue.  Mais les paysans les recevront avec leurs fusils  de chasse, et alors là… attention les dégâts !
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Keven observe l’amoncellement de sacs  de nourriture sèche, de bocaux et de  boîtes de conserve autour d’eux.

— Mais si quelqu’un cherche à s’emparer de notre  stock, comment pourrons-nous le repousser ?  On n’a pas de fusils, nous, rappelle Livia.

—  Il y a mon arc…

— J’avais prévu de vous parler de ce sujet  aujourd’hui. Il nous reste trente jours avant la  catastrophe. Nous devons donc utiliser ce temps  pour transformer notre appartement en bunker.

Vigtor a déjà ouvert Survivalisme 101 à la bonne page. Il lit :

— Bunker : abri fortifié. C’est un mot allemand  qui signifie : ouvrage militaire souterrain.

Les images montrent des constructions en béton  datant de la Deuxième Guerre mondiale.

—  Où allons-nous creuser ? demande Valleri.
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— Nous ne creuserons pas, mais nous  allons renforcer toutes les issues et  les murs vulnérables. Personne ne  pourra pénétrer chez nous sans notre  autorisation. Voici ce que j’ai prévu.

Vigtor repousse les tasses et les assiettes, puis  déplie sur la table un plan de leur appartement.  Keven trouve ça très excitant et rassurant en même  temps. Ils vont survivre comme dans les films, à  l’abri des méchants et des bombes… ou presque.

— Ça, là, en rouge, le long des murs :  c’est quoi ? s’inquiète Livia.

— Des plaques d’aluminium. J’en ai commandé  une cinquantaine, qu’on installera contre les  parois du palier et des voisins. La livraison  arrive ce matin. Es-tu prêt, Keven ? Archi  fonctionne-t-il toujours aussi bien ?

— Oui. J’ai graissé ses poulies hier soir.  Il marche presque tout seul.

— Tes muscles tiendront-ils le coup ?  lui demande sa mère.
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Keven relève ses manches pour gonfler  ses biceps. Il a vraiment pris de la masse.

Les trois autres applaudissent en riant.

— As-tu commandé des rivets aveugles pour  fixer les plaques ? dit Livia à son père.

—  Oui, une caisse de mille. Ça suffira ?

—  Amplement.

— Il nous faudrait également de nouveaux  gants de travail pour ne pas nous  couper… surtout toi, P’pa.

—  J’ai mis quatre paires dans la commande.

Livia se lève et se rend jusqu’à la fenêtre,  puis revient vers la table, et repart vers la  baie vitrée. Quelque chose la contrarie.

— On n’en fait pas trop, là ? Je me sens devenir  un peu plus paranoïaque chaque matin.

Sa mère l’enlace. Elles restent ainsi  quelques instants. La chaleur humaine leur  fait autant de bien à l’une qu’à l’autre.
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Achetez notre forteresse de survivaliste

Roulotte Pour quatre survivalistes

Système de communication sans fil

Rideaux pour faire joli

Filet à l’épreuve des  moustiques tigres  de gaspésie

Trappe d’évacuation d’urgence

Sac de vivres antiours

Toilette

ÉCHELLE ANTIZOMBIE

Poutres Anti-Tsunami

Cette super forteresse vous permettra de survivre  à tout (À l’exception des tornades, cyclones, Attaques de  zèbres, Crues de rivières. Mais pour tout le reste, c’est ok.)

forteresse-de-survivaliste.com
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— Se protéger, ce n’est pas agresser. On ne fait de  mal à personne. On anticipe juste, au cas où…  Il vaut mieux prévenir que guérir, dit l’adage.

— Je sais, M’man, mais c’est quand même  très, très bizarre tout ce qui nous  arrive. Est-ce qu’on est normaux ?

Sa mère fronce les sourcils, visiblement  heurtée par cette réflexion. Vigtor lève ses  mains pleines de pansements en signe  d’apaisement. Valleri précise sa pensée :

— La norme, ce n’est pas les autres qui vont nous  l’imposer. Nous sommes aussi normaux que  n’importe quel inconscient qui ne s’informe  pas et met la vie de sa famille en danger !

—  Votre mère a raison. Écoutez-la !

Keven et Livia n’insistent pas, parce qu’ils ont  du travail en vue. N’empêche, leurs parents  deviennent extrêmement tendus, et ça n’a rien de  rassurant. La pause magique touche à sa fin.
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10

L’odeur de  la laveuse

Avant de commencer leur gros chantier, Livia retient  sa mère d’un geste. Valleri soupire bruyamment.

—  Quoi encore ?

— J’ai une demande spéciale. Si on doit rester  enfermés pendant une durée indéterminée,  ça nous prendrait une bibliothèque de  survie. Parce que les mots, ça aide à  vivre. Et j’ai lu presque tous mes livres.

— Pas de problème : donne-moi vite ta liste pour  qu’on la complète avant le 1er octobre. Toi  aussi, Keven. D’autres demandes spéciales ?

Les trois secouent la tête pour dire non. On les  sent presque impatients que tout explose enfin.  Ils ont travaillé tellement fort pour affronter  le jour fatidique. Maintenant, il n’y a plus qu’à  sécuriser leur refuge en ville. Bien sûr, personne  ne souhaite vivre la fin du monde, mais si vous
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avez prévu le coup, c’est différent. C’est toujours  plus agréable d’être spectateur que victime.

La clochette sonne dehors, les avertissant que  la livraison vient d’arriver sur le trottoir en bas.

Ils se mettent aussitôt à l’ouvrage. Keven et Valleri  remontent les plaques de métal par deux, alors  que Vigtor et Livia les installent. Ils commencent  par blinder la porte principale, tant à l’intérieur  qu’à l’extérieur. Ainsi, plus personne ne pourra  entrer sans montrer qu’il n’a pas de mauvaises  intentions. Ils fixent ensuite les panneaux  d’aluminium le long des murs mitoyens. Il ne  reste plus un centimètre carré de mur libre sur  le palier. Si quelqu’un tente de percer la paroi,  il se cassera le nez contre cette protection.

Toute la famille travaille avec ardeur. Le soir venu,  ils sont exténués, mais heureux et soulagés.  L’appartement est enfin 100 % sécuritaire.

— Bravo tout le monde ! Vous êtes des  champions ! décrète Vigtor.
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Livia observe leur nouveau décor en frissonnant :

— Maintenant, j’ai l’impression  de vivre dans un coffre-fort.

—  C’est le but, répond Vigtor.

— Il ne faut pas perdre la clé pour  sortir, plaisante Keven.

—  C’est un coffre-fort bien garni, remarque Valleri.

Keven renifle, le nez en l’air. Il s’approche de  sa sœur, de sa mère, puis de son père.

—  Vous puez ! Beurk.

Il se pince le nez de dégoût. Livia sent ses aisselles  et grimace à son tour. Les parents les imitent,  en ayant une réaction similaire chaque fois.

— Il paraît qu’on ne peut pas sentir sa  propre odeur, lance Vigtor.

— N’importe quoi ! Moi, j’empeste comme  jamais. Tout mon linge est sale et j’ai besoin  d’un bon bain chaud, rétorque sa fille.
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— Ouais, on fait dur, côté hygiène. J’ai trop  laissé ça aller… avoue Valleri. Nous allons  remédier à la situation. Keven, fais chauffer  de l’eau pour qu’on se lave. Tu remplis la  plus grosse bassine que tu trouves. On ne  prendra pas de bain, mais on va se récurer  de la tête aux pieds. Mettez vos vêtements  à tremper pendant que vous vous lavez.

Ils se déshabillent en rigolant et, l’un après  l’autre, se nettoient dans la baignoire. La  fatigue disparaît avec la crasse qui s’écoule  par le trou d’évacuation. Leurs visages sentent  de nouveau la propreté et le réconfort.

Ensuite, ils empilent leurs vêtements dans le bain,  l’emplissent d’eau et frottent avec une brosse  et du savon de Marseille. Ils piétinent les tissus  à tour de rôle. L’eau se noircit à vue d’œil. Il faut  répéter l’opération à trois reprises, puis rincer  encore et encore. Ils marchent sur le linge qui  retrouve peu à peu ses couleurs d’origine.
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La civilisation va s’effondrer?

La vraie question n’est pas de savoir si, Mais plutôt quand.
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Quand tout est immaculé, ils procèdent à l’essorage  en tordant les vêtements. Ils les tiennent chacun  d’une extrémité et tournent dans un sens opposé  pour extraire le maximum d’eau du tortillon.  Ils forcent jusqu’à la dernière goutte, le visage  rougi par l’effort. Parfois, l’un d’eux lâche prise  et la chemise ou le pantalon touche le sol plein  de poussière. Il faut alors rincer à nouveau  le vêtement et recommencer l’opération.

Ils étendent ensuite le linge humide sur une longue  corde que Vigtor a fixée dans le couloir. On croirait  voir une famille de fantômes en train de sécher.

Après ces deux heures intenses de savonnage  et de lessivage, l’appartement ressemble à une  buanderie emplie de buée et d’odeur de lessive.  Livia considère la scène, l’air perplexe :

— La personne qui a inventé la laveuse  a quand même fait progresser  l’humanité, vous ne trouvez pas ?

—  Ça dépend, répond Vigtor.
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—  Ça dépend de quoi ? demande sa fille.

— Ouais, de quoi tu parles ? enchaîne sa  femme. Ma grand-mère lavait le linge sur une  planche. Elle passait des heures à s’échiner  sur les draps et tous les habits de la famille.  Tu ne trouves pas qu’on a fait du progrès ?

Vigtor tente d’argumenter, mais Valleri  ne lui en laisse pas le temps :

— Aujourd’hui, tu mets ça dans une machine,  t’appuies sur un bouton, et hop ! le tour est joué.

— Lavage, rinçage, essorage : programmé,  efficace, sans douleur. Moi, j’appelle ça aller  dans la bonne direction, insiste Livia.

— Je suis d’accord avec vous, mais en attendant, il  faut qu’on réapprenne à fonctionner à l’ancienne.

Pour la première fois depuis qu’ils ont entrepris  cette aventure survivaliste, Valleri hésite.
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— Je veux bien qu’on change plein de choses,  et je suis sûre qu’on va y arriver, mais la  féministe en moi n’a pas non plus envie de  revenir un siècle en arrière. Devenir autonomes,  oui ! Régresser, non ! Alors, après le grand  chambardement, si on trouve le moyen de  produire de l’électricité, éolienne, hydraulique ou  solaire, moi je branche une laveuse au plus vite.  Me faire dire que je pue par mon fils, non merci !

Keven et Livia lèvent le pouce en signe  de soutien à leur mère. Vigtor continue à  marmonner des phrases incompréhensibles.

— Ou bien alors, toi, tu t’engages à faire la lessive  pour toute la famille…, propose Valleri.

S’ensuit un court silence, accompagné  d’un échange de regards malicieux.

Trois contre un : Vigtor a perdu d’avance.

— Hum, je me rends. Vous avez raison…  Vos arguments tiennent la route. D’ici là,  malheureusement, nous allons devoir  continuer notre nouveau système manuel.
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— Alors, évitez de vous salir pour  rien…, souligne Valleri.

Ce soir-là, ils dorment bien tous les quatre, comme  si la propreté leur avait servi de somnifère.
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Aiguille heures
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No.29 Comment s’orienter avec une montre

Oriente TA montre pour que  l’aiguille des heures pointe vers  le soleil. Le point médian entre  la position du « 12 » et  l’aiguille des heures est le sud.  Le nord se trouve à l’opposé.

À noter : ce système ne fonctionne pas la nuit.

Survivalisme 101

Jamais trop préparé
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11

Partager  ou pas ?

Une semaine avant la date fatidique,  un calme rassurant règne dans  l’appartement des survivalistes.

Livia est plongée dans un roman, allongée  sur son lit. Les deux piles de livres sur le  plancher représentent ceux qui sont lus et  ceux qui restent à lire. Elle tourne une page  et une larme coule sur sa joue. Elle renifle et  poursuit sa découverte de La vie devant soi.

Keven bricole sur l’établi. Il confectionne de  nouvelles flèches à bouts en caoutchouc mou  pour tirer sur des cibles sans les blesser.

Vigtor étudie encore leur bible : Survivalisme 101.  Sa barbe a poussé et il ressemble à un Robinson  Crusoé des temps modernes, échoué dans son
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propre appartement. Aujourd’hui, il tente de  comprendre comment apprivoiser l’énergie du vent.  Pour la phase 2 de leur installation, il projette  de prendre possession du toit de leur immeuble  pour y installer deux ruches, une éolienne,  des clapiers à lapins et une serre géante.

Valleri prend des notes dans son journal  de survivance, où elle inscrit chaque jour  les faits et gestes de la famille. Elle ferme  le carnet et ses paupières, le sourire  aux lèvres, certaine de bien agir.

Ils se réunissent pour le souper, tous très  calmes. Après la frénésie des premiers mois  de stress et de travaux, Valleri a décrété que le  mercredi serait un jour de congé obligatoire, pour  recharger leurs batteries, s’apaiser, se reposer.

Sa proposition a été adoptée à l’unanimité.

— Je suis en train de lire un bouquin super  touchant sur l’histoire d’une vieille femme  juive qui recueille un garçon arabe en France,
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explique Livia. Ça m’a fait penser à Mamita,  notre voisine qui vit seule chez elle.

— Hi ! Hi ! Elle a trop peur de nos  poules, ricane Keven.

— Ce n’est pas drôle, je trouve. En lisant,  je me demandais à quoi ça servait  de survivre sans les autres.

—  Ben, à ne pas mourir, répond encore Keven.

—  Je sais bien, mais c’est quoi la suite ?

— Continuer à vivre au mieux… Je ne comprends  pas où tu veux en venir, dit sa mère.

Ils croquent dans des sandwichs aux petites  tomates récoltées dans leur jardin intérieur.

Ça manque de mayonnaise, mais la faim  donne plus de goût aux aliments. Le truc,  c’est d’y ajouter beaucoup de sel et de poivre.

— Pourquoi on n’invite pas Mamita à  profiter de notre organisation ? On a  assez de victuailles pour une personne  supplémentaire, et elle ne doit pas manger  beaucoup, vu sa taille et son âge…
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Vigtor et Valleri se dévisagent. Keven les  observe sans trop savoir quoi penser.

— Si nous lui dévoilons nos plans, elle  risque d’en parler et d’attirer des voleurs  ou même pire, dit leur père.

Livia semble en colère.

— Mais si je survis en sachant qu’une grand- mère meurt de faim en dessous de chez  moi, je ne me le pardonnerais jamais.

—  Il faut voter ! décrète Keven.

La démocratie directe n’est pas toujours facile  à mettre en place avec quatre personnes, car  deux voix contre deux, ça donne un résultat  nul. Ils décident malgré tout de soumettre au  vote la proposition d’informer Mamita de leur  système de survie et de l’inviter à en profiter.

Livia lève aussitôt la main bien haut : une voix pour.
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Les trois autres hésitent.

— Je suis contre, annonce Valleri. On n’a pas fait  tout ça pour tout perdre une semaine avant le  jour fatidique. Quand tout aura pété, on pourra  rendre visite à Mamita et l’aider, mais pas avant !

Elle regarde son fils dans les yeux, certaine  de pouvoir l’influencer. Keven hoche  la tête, mais on voit bien qu’il réfléchit  à cent à l’heure. Cruel dilemme.

— On ne veut pas tout gaspiller au dernier  moment, c’est un fait, intervient alors  Vigtor. Mais nous sommes toujours des  êtres humains capables d’empathie pour  une vieille dame seule. Je vote pour !

Deux voix contre une, rien n’est encore joué.

Keven détient la balance du pouvoir.

—  En cas d’égalité, on fait quoi ? demande Valleri.

— On tire à pile ou face. Il faut prendre  une décision, dit Livia.
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Keven plisse les yeux, signe d’intense  réflexion chez lui. Il soupèse les arguments  positifs et négatifs, tentant de se décider.

— Bon, ben, vas-y Kev ! On ne va pas  y passer la nuit ! s’impatiente sa sœur.

Il agite les doigts des deux mains, s’assouplit les  épaules en effectuant des mouvements de rotation.

Sa mère soupire bruyamment. Son père l’imite.

—  Je vote pour ! s’écrie-t-il soudain en se levant.

— OK, je m’incline, dit Valleri. La voix de la  démocratie a tranché. Je propose  qu’on aille tout de suite en parler  à Mamita pour régler le problème.

Les quatre futurs rescapés de l’apocalypse sortent  de leur refuge blindé pour descendre un étage  et sonner chez la voisine. Celle-ci entrouvre sa  porte de quelques centimètres, sur ses gardes.

— Qu’est-ce que vous voulez encore ?  Je n’ai pas d’argent.
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— On ne veut rien vous vendre, Mamita, on veut  juste vous inviter chez nous dans une semaine.

—  Pour la fin du monde, complète Keven.

La vieille femme ouvre la porte plus grande  pour mieux les observer. Son regard détaille  leurs vêtements fripés, leurs cheveux hirsutes,  la barbe drue de Vigtor, le tablier taché de  Livia. Elle secoue la tête, comme si elle  avait affaire à une famille de cinglés.

—  Le 1er octobre, les planètes vont s’aligner.

—  Tout va basculer.

—  La Terre perdra le nord.

—  Plus rien ne fonctionnera.

—  Ce sera l’apocalypse.

—  Mais nous avons tout prévu.

—  Des vivres.

—  Un endroit protégé.

—  L’énergie du soleil.

—  Notre potager intérieur.
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Ils parlent tous en même temps, se coupant  la parole, excités, heureux de partager leur  savoir, leurs installations, leur hospitalité.

—  Plein de livres.

—  Survivalisme 101.

— Le palan.

—  Venez chez nous.

—  Je tire à l’arc.

—  Vous serez en sécurité.

—  Nos deux poules.

À ces mots, Mamita leur fait signe de se taire.

—  Allez-vous-en chez vous, bande de désaxés !

Et elle leur claque la porte au nez.

Les quatre restent bouche bée, puis remontent  chez eux sans rien ajouter. Toute cette  démarche pour rien. Un vote et un premier  désaccord familial pour finalement voir  leur aide refusée. C’est presque risible.

—  Au moins, on aura essayé, conclut Livia.

112




[image: ]

— Il sera toujours temps de sauver Mamita  après le 1er octobre, la console son père.

—  Peut-être, répond sa fille.

Valleri examine autour d’elle : l’appartement  métamorphosé, les stocks empilés partout,  les plaques d’aluminium fixées aux murs,  le palan sur le balcon… Font-ils fausse route ?  A-t-elle embarqué sa famille dans une aventure  ridicule ? Elle chasse cette idée de son esprit.  Dans moins de huit jours, ils en auront le cœur  net. Et fort probablement seront-ils heureux  des sacrifices des dernières semaines.
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Vous êtes ici

Alignement astrologique cataclysmique apocalyptique et  catastrophique
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[image: Suite de l'illustration: D'autres planètes du système solaire. En haut, il y a un décompte. Mégadécharge dans 7 jours 22 heures 38 minutes et 23 secondes.]
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[image: Encore les planètes du système solaire, mais les planètes se sont rapprochées de la ligne pointillée. Il est maintenant indiqué: Alignement astrologique hyper dangereux et super kaboum.]

Vous êtes  maintenant ici

Alignement astrologique hyper dangereux et super kaboum
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[image: Suite de l'illustration: le décompte avance. Mégadécharge dans 3 jours 3 heures et 15 minutes.]
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[image: Les planètes se rapprochent dangereusement de la ligne pointillée. Alignement astrologique écrapou destroï kapoute.]

Vous êtes  là

Alignement astrologique écrapou destroï kapoute
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[image: Suite de l'illustration: le décompte avance. Mégadécharge dans 2 jours 6 heures 10 minutes et six secondes.]
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[image: Les planètes sont maintenant toutes alignées. Danger… Danger… Danger… Mégadécharge dans 2 minutes.]
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DANGER ... DANGER ... DANGER
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12

Ça passe  ou ça casse

Ils ne savent pas l'heure exacte à laquelle le grand  bouleversement aura lieu, alors le 30 septembre,  ils veillent jusqu’à minuit. Barricadés derrière leurs  volets métalliques, ils espionnent l’extérieur par des  ouvertures prévues à cet effet. Chacun la sienne.

La rue est calme. Quelques voitures circulent à  vitesse normale. Keven s’endort, bientôt imité par  Livia, puis par Vigtor. Seule Valleri demeure éveillée,  aux aguets. Tout ce qui leur est arrivé depuis quatre  mois vient d’elle. Elle se sent responsable de leur  famille nouveau genre. Même si Vigtor avait aussitôt  réagi lorsqu’elle lui avait montré le papier où elle  avait pris ses notes au sujet de l’alignement des  planètes et de la déviation du champ magnétique  terrestre. La feuille est toujours au fond de sa  poche, pliée en quatre et chiffonnée. Valleri la  touche du bout des doigts pour se porter chance.
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Les lueurs du jour s’annoncent lentement  dans le ciel. Vigtor s’éveille avec l’aube.  Le cadran indique six heures du matin.  Il jette un regard interrogatif à sa femme.

—  Pas encore, répond-elle.

Il prépare une tisane qu’ils boivent  en silence, attentifs au moindre bruit.

Livia et Keven les rejoignent. Personne n’a envie  de parler. Ils se sont déjà tout dit, ont imaginé  tous les scénarios possibles, surtout les pires.

Ils déjeunent lentement. Le temps n’a plus  aucune importance maintenant. C’est à la  fois terriblement inquiétant et libérateur.  Leurs efforts seront enfin récompensés.

Entourés des marchandises qui dissimulent  en partie les murs métalliques, ils se retrouvent  protégés en même temps que prisonniers.

— C’est à quelle heure, l’apocalypse ? demande  Keven à sa mère, même s’il connaît la réponse.

—  Je l’ignore. Elle arrivera bien assez tôt.
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À midi, aucun signe de dérèglement ne s’est  encore manifesté. Ils ouvrent un volet donnant  sur le balcon. Surpris, le chat orange de  Mamita saute chez les voisins en miaulant.

— Les animaux n’ont pas un sixième sens qui  les prévient en cas de danger ? dit Livia.

— Il paraît, oui. Les bêtes sauvages sentent venir  les tremblements de terre. Elles s’enfuient à  l’avance. Auparavant, dans les mines, on utilisait  des oiseaux qui avertissaient de l’imminence  d’un coup de grisou, explique Vigtor.

—  C’est quoi, un coup de grisou ?

Par réflexe, Vigtor tend la main vers son cher  Survivalisme 101. Le livre est usé, sa reliure craque  de toutes parts. De nombreuses pages sont marquées  d’un signet. Mais l’ouvrage n’a pas réponse à tout.

Vigtor saisit plutôt le dictionnaire posé juste à côté.

— Grisou : gaz combustible fait de méthane,  de gaz carbonique et d’azote, qui se dégage  spontanément dans les mines de houille et  qui, mélangé avec l’air, explose au contact  d’une flamme. Un coup de grisou, c’est une  explosion de gaz dans une mine de charbon.
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Il replace le gros volume. La leçon est finie  pour aujourd’hui. Ou pour l’éternité.

Un frémissement secoue alors la corde d’Archi.  Ça ne vient pas du trottoir. Personne ne livre  le jour de la fin du monde. Les quatre se  regardent, l’air entendu. Ça y est, c’est parti !

Le ciel s’obscurcit d’un seul coup. Des nuages  noirs surgissent de nulle part et voilent la clarté  du jour. Le vent se déchaîne aussitôt.

Livia tend la main pour vite refermer le  volet, mais Valleri bloque son geste.

—  Attends ! Pas tout de suite. Je veux voir.

Une averse de grêlons gros comme des œufs  de pigeon s’abat sur la ville. Le crépitement  terrible fait penser au bruit d’une mitraillette  céleste qui aurait décidé de les anéantir.  Un grêlon roule jusqu’aux pieds de Keven, qui  le ramasse et le laisse fondre sur sa langue.
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[image: Derrière le texte, un tourbillon semble aspirer les pages un peu plus. Il y a moins de texte.]

Les bourrasques s’intensifient, agitant tout  ce qui n’est pas solidement fixé, secouant les arbres  et les feux de circulation. Les rafales emportent  les poubelles et les poussettes dans leur sillage,  déclenchant les alarmes des autos et des magasins.
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Le vacarme est bientôt couvert  par un grondement effroyable. Valleri claque le volet.
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[image: Derrière le texte, un tourbillon semble aspirer les pages un peu plus. Il n'y a presque plus de texte.]

Leur immeuble tremble de toutes parts.  Des bocaux tombent d’une étagère.
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La lueur d’un éclair traverse les ouvertures  de surveillance. Il est suivi de dizaines d’autres,  le tonnerre retentit presque aussitôt, comme  si la foudre s’abattait pile sur le toit ou sur  la rambarde de leur balcon. C’est terrifiant.
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[image: Derrière le texte, un tourbillon semble aspirer les pages un peu plus. Il n'y a presque plus de texte.]

Livia et Keven sont assis côte à côte, et  se tiennent la main en tremblant.
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[image: Derrière le texte, un tourbillon semble aspirer les pages un peu plus. Il n'y a plus de texte.]
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Valleri reste debout les jambes écartées,  les poings sur les hanches. Elle s’apprête  au pire, même à affronter l’intrus qui  chercherait à s'introduire chez eux.

Vigtor serre les dents, impressionné, même s’il ne  veut pas le montrer. Ils ont travaillé fort pour leur  survie, pour l’après, mais ils ont négligé le pendant.

Il va parler, dire un mot d’encouragement,  lorsque le silence s’installe, assourdissant.

La tempête s’est enfuie aussi vite qu’elle  est arrivée. L’apocalypse annoncée  n’aura-t-elle duré que quelques minutes ?

Ils restent immobiles, à l’écoute. Plus rien.

La sirène d’un camion de pompiers se rapproche,  le véhicule d’urgence passe dans la rue et s’éloigne.

—  On ouvre ? demande Livia.
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Valleri et Vigtor se consultent du regard,  sans savoir quoi répondre.  Que vont-ils découvrir dehors ?  Est-ce que ce sera à l’image de ce  qu’ils avaient prévu ? La fameuse fin  du monde ? Ils l’espèrent, en fait.

Keven n’attend pas l’accord des parents.  Il ouvre grand un volet, puis un deuxième.  Il va tester la corde du palan. Archi a tenu le  coup. De l’autre côté de la rue, la cible n’a pas  résisté. Elle s’est décrochée et a roulé sous  une voiture stationnée à cent mètres de là.

Ils se penchent tous les quatre sur la rambarde.

Le soleil brille sur les pavés mouillés.

Des passants se hâtent en évitant les flaques d’eau.

— C’était juste ça, votre apocalypse ?  demande Livia, visiblement déçue. Moi,  j’appellerais plutôt ça un gros orage.

—  Ou un petit coup de grisou, suggère Keven.

—  Pourtant…, commence Valleri.
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Vigtor place sa boussole kaki sur la table.  La pointe rouge de l’aiguille indique toujours  la même direction. La Terre n’a pas perdu le nord.

Valleri plonge la main dans sa poche et en  sort le papier avec toutes ses notes. Vigtor  l’observe, encore plus sérieux que d’habitude.

—  J’avais bien lu…

Valleri repasse ses écrits avec attention.

Elle connaît chaque mot par cœur.

—  À moins que…

Les trois autres la dévisagent avec inquiétude.

Valleri retourne son papier, puis regarde à travers  la feuille. Sa figure s’illumine. Elle ressemble à une  fillette qui vient de se faire surprendre en train  de voler des biscuits dans l’armoire interdite.

—  Oui, c’est ça… Mon erreur.

—  Mais quoi ? s’énerve Livia.
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Valleri lui montre son papier froissé.

— J’ai inversé les dates. J’ai confondu le  01.10, donc aujourd’hui le 1er octobre, avec  le 10.01, soit le 10 janvier. C’est à cause  de tous ces 0 et 1, c’est mêlant. La fin du  monde arrivera en fait dans un peu plus de  trois mois, au début de l’année prochaine.

Vigtor, Keven et Livia la regardent,  interloqués. Valleri s’est trompée de date !

— Mais ça ne change rien. Il faudra juste bien  s’organiser pour affronter l’hiver. On a un  peu de temps devant nous, quand même.  Cent jours avant la date fatidique. Ça nous  prendra un poêle à bois, des bûches…

Livia tape du pied, coupant la parole à sa mère.

— Je ne le crois pas ! On se prépare  pour l’apocalypse et tu nous annonces  maintenant avec un grand sourire  que tu as inversé la date !
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— Calme-toi, Livia ! intervient Vigtor. Ça  arrive à tout le monde de se tromper,  même à moi. Ta mère a raison : ça nous  permettra d’être encore mieux organisés.

— Mais on est déjà super prêts, là ! C’est  aujourd’hui que ça devait avoir lieu !

Keven n’a jamais vu sa grande sœur dans un  tel état. Elle pique une vraie crise de nerfs.

— Je n’ai pas envie d’attendre  jusqu’au 10 janvier, moi.
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13

Une faim post- apocalyptique

Livia les plante là et se réfugie sur  le balcon. Valleri est livide.

— Je suis désolée, je ne pensais  pas que c’était si grave…

Keven observe tout autour de lui. Ses parents  ont raison, rien n’est perdu. Ils n’ont qu’à  continuer ainsi et dans une centaine de jours,  la fin du monde n’aura qu’à bien se tenir !

Archi et lui ne se laisseront jamais abattre par  une simple petite inversion entre un zéro et un un.

Vigtor fait deux pas vers le balcon,  mais Valleri lui saisit le bras.

— Laisse-la tranquille. C’est très gros, tout ce qui  vient d’arriver. Donne-lui le temps de souffler.
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Et si Livia les quittait ? Keven a soudain mal au  cœur. Sera-t-il obligé de retourner à l’école ?  Oh non ! Et puis, sa sœur et lui avaient fait le  serment de rester soudés, quoi qu’il arrive.  Non ?

Les bruits quotidiens de la ville ont repris.

Cent jours, c’est vite passé.

Vigtor et Valleri tournent en rond,  incapables de se concentrer.

Livia revient enfin et se dresse devant eux,  les bras croisés en signe de défi.

—  Je reste à une seule condition !

Keven n’aime pas ça. Un ultimatum,  du chantage ? Ça ne ressemble pas à Livia.

Vigtor s’apprête à répliquer. On ne fonctionne  pas ainsi dans leur famille ! Valleri toussote  pour signifier qu’elle va répondre. Elle sourit.
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— Que veux-tu ? Personne n’impose rien  à personne chez nous. Dis-nous…

Livia les foudroie du regard, puis  ses yeux s’adoucissent.

— Je veux manger de la pizza ! Ça fait  quatre mois que je rêve de pizza.

Keven sursaute en entendant sa demande.

Quelle bonne idée ! Il en salive à l’avance.

Mais que vont dire ses parents ? Commander  une pizza, ce n’est pas du tout survivaliste.

Vigtor éclate de rire.

—  As-tu encore le numéro de Pizza Plus ?

— Je le connais par cœur. Je me le répète  chaque soir avant de m’endormir, répond  Livia. Mais mon cellulaire est mort.

— T’as qu’à te brancher sur le wifi  de Mamita, lance Valleri.

— Quoi ? Je croyais qu’on ne pouvait  pas communiquer avec l’extérieur ! ?
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— Oh, je l’ai juste fait une ou deux fois,  pour une recherche sur Wikipédia.

Livia dévisage sa mère avec stupeur. Si elle leur a  menti pour l’accès à Internet, qu’en est-il du grand  cataclysme annoncé ? Est-ce aussi une invention ?

—  Tu…

Valleri ne la laisse pas finir sa phrase.

Elle va chercher son téléphone et le branche  sur la pile à l’énergie solaire. Ils la regardent  avec intensité, comme si elle leur faisait  un tour de magie. L’appareil s’allume enfin.

— Commande-nous chacun une grande  pizza. Je crois que nous l’avons bien  mérité. Une margarita pour moi.

—  Un calzone pour moi, c’est certain, dit Valleri.

—  Une toute garnie ! s’écrie Keven.

—  Moi, je vais dévorer une hawaïenne, choisit Livia.
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Est-ce que c’était vraiment reparti pour cent  jours avant la prochaine fin du monde ?

— Je ne crois pas trop à ton histoire de chiffres  inversés, lance Livia à sa mère. Ça sent le  gros mensonge inventé au dernier moment.

— Mais si, ça se peut, répond Keven. Moi,  je n’ai pas envie de retourner à la réalité. L’école,  les devoirs, la sonnerie du réveil… Beurk.

— Moi non plus je n’ai pas envie, avoue sa sœur.  Mais ça va prendre une meilleure histoire  pour me convaincre de continuer à jouer  aux survivalistes.

Vigtor va chercher un gros livre à la reliure rouge  toilée. Le titre est explicite : Toutes les fins du  monde, du premier millénaire au XXIe siècle.

— D’après ce livre, la fin du monde a déjà été  annoncée plus d’une centaine de fois. La  prochaine en date est celle prévue par Isaac  Newton, un scientifique de renom qui est le  père de la loi de la gravitation universelle et qui  a établi les trois lois de la mécanique. Bref, un  mathématicien, physicien et astronome reconnu.
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— Ce n’est pas lui qui a reçu une pomme  sur la tête ?

—  Lui-même.

—  Et qu’est-ce qu’il prédit, Newton ?

— Selon ses calculs réalisés à partir de la Bible,  la fin du monde arriverait en 2060.

— Ça nous laisse un peu plus de temps  que la prédiction de m’man.

—  Oui, de quoi installer une giga éolienne sur le toit.

—  Excellente idée ! Je pourrais aussi…

—  Et moi…

—  Moi, je…

—  Oui !

Finalement, il semble que la fin  du monde sera pour après-demain.
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[image: Un bébé qui marche à quatre pattes et porte un masque à gaz.]

Survivaliste un jour survivaliste toujours
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